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1

Un chat dans le vent


– Oh non, l’ouragan a encore fait des ravages, s’écrie Hélène.

Hein, quoi, on parle de moi ?

– Et c’est toujours au même endroit ! ajoute-t-elle.

Mais ce n’est pas vrai ! D’accord, j’ai fait quelques bêtises ces derniers jours, mais pas toujours dans la même pièce. Hier, c’était dans la salle de bains : j’ai fait tomber la corbeille à linge sale, et j’ai un peu éparpillé les culottes et les slips pour retrouver ma balle fétiche. Le verre brisé sur le carrelage aujourd’hui, c’était dans la cuisine ! J’avais coincé mon museau en essayant de boire… Et je me suis déjà fait gronder pour ça ! On pourrait peut-être passer à autre chose.

Je sors le bout de mes moustaches au-dehors. Je pousse un ou deux miaulements et constate que personne ne fait attention à moi. Toute la famille est assise devant la télévision. Un village dévasté apparaît à l’écran. C’est donc d’un véritable ouragan qu’il est question !

– C’est là qu’habitent Daniel Air et sa famille, non ? demande Jérôme.

Ah, ce bon vieux Daniel ! Je m’en souviens bien : c’est avec ce célèbre astronaute que je suis allé dans l’espace, il y a quelques mois ! Eh oui, j’ai été le tout premier chastronaute de l’Histoire… Après notre voyage, il a pris sa retraite. Depuis, l’astronaute mène une vie calme auprès des siens, dans un petit village du Larzac, à une centaine de kilomètres de chez nous.

– Tu as raison, Jérôme, c’est bien là qu’habitent les Air, répond Hélène. Les pauvres… Cela fait des semaines qu’ils subissent des tempêtes à répétition et des mini-tremblements de terre. Il y a même eu une mini-météorite qui s’est écrasée dans leur jardin. C’est étrange, non ? Heureusement, tout ça n’a encore fait aucune victime.

Je saute sur les genoux de Sidonie, la plus douce de la famille. Joan, son petit frère, est heureusement à l’autre bout du canapé, sinon il aurait encore trouvé un moyen de me martyriser. Les parents, Hélène et Jérôme, sont assis au milieu, serrés l’un contre l’autre et penchés vers l’écran. Le présentateur du journal télévisé commente :

– Mais attendez une minute… Cette fois, l’ouragan ne reste pas fixé sur ce village maudit du Larzac. Il se déplace ! Observons son trajet sur notre carte satellite.

Un point rouge se met à clignoter à l’écran.

– C’est une tempête d’intensité 9, poursuit le présentateur. Elle fait beaucoup de dégâts sur son passage…

Un silence emplit la pièce.

– On dirait que… commence Jérôme.

Encore une seconde où tout le monde est muet, puis :

– Le point rouge, il se déplace… poursuit Hélène.

– … vers nous ! termine Sidonie.

– Bon sang ! s’exclame Jérôme. L’ouragan fonce droit sur nous !

– Fermez les volets ! crie Hélène, bondissant tel un ressort. Calfeutrez les ouvertures !

Le canapé se vide en une fraction de seconde. Sidonie me projette à trois mètres de hauteur. Et l’ouragan paraît s’être abattu dans le séjour : Hélène, Jérôme et les enfants courent dans tous les sens, en proie à la panique.

– Faut faire quoiii ? hurle Joan en tournant sur lui-même comme un cyclone.

– Maman vient de le dire ! répond Sidonie.

– Mais ça veut dire quoi, « t’as qu’à le feutrer » ?

– Calfeutrer ! Ça veut dire boucher tous les trous pour que le vent et la poussière n’entrent pas dans la maison. Aide-moi à fermer cette fenêtre, Joan ! Mais… Papa, maman, regardez ! Mme Piolet est encore dans son jardin !

Tout le monde se précipite devant la fenêtre du salon, qui donne sur le jardin de la voisine. Moi, je saute sur le rebord où se trouve mon cher panier à dodo.
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